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                                                    INTRODUCTION 
 
Dans le cadre de la mise en oeuvre de sa mission de développement économique, 
social et culturel, la commune Rurale de Falemé a décidé d'élaborer un plan de 
sécurité alimentaire. 
Ce plan projet est le fruit d'une concertation entre toutes les couches 
socioprofessionnelles de la commune suite à l'atelier de formation tenu du 09 au 11 
Juin 2006 regroupant  les responsables administratifs, politiques et techniques du 
cercle de Kayes sur la sécurité alimentaire au Mali. 
En effet la Stratégie Nationale de Sécurité Alimentaire (SNSA) a été adoptée en 2002 
par le gouvernement du Mali; qui a conduit à l'adoption du cadre institutionnel en 
2003, qui est conforme au processus de la décentralisation et implique les niveaux 
national, local et communal. 
Tous les acteurs doivent participer aux instances de concertation et coordination 
prévues à ce niveau. 
Les défis sont : 

 Nourrir une population en forte croissance et de plus en plus urbaine; 
 Asseoir la croissance des revenus ruraux sur une stratégie de croissance 

rapide du secteur agricole; 
 Affronter la diversité des crises alimentaires. 

Les enjeux sont : 
 Intégrer la gestion de la sécurité alimentaire dans le processus de 

décentralisation et de réforme de l'Etat; 
 Renforcer la coopération et l'intégration régionale: UEMOA, CEDEAO; 
 Disposer d'une information adaptée et fiable. 

 
Les objectifs généraux sont entre autre : 

 Assurer les conditions d'une sécurité alimentaire structurelle durable et 
intégrée; 

 Améliorer la prévention et la gestion des crises alimentaires conjoncturelles. 
Les objectifs spécifiques sont : 

  La promotion d'une agriculture productive diversifiée durable et 
généralement intégrée; 

 Le développement à la fluidisation et à l'intégration sous régionale des 
marchés nationaux; 

 L'amélioration durable des conditions structurelles d'accès des groupes et 
des zones vulnérables à l'alimentation et aux services sociaux de base; 

 L'amélioration des dispositifs de prévention et de gestion des crises 
conjoncturelles en cohérence avec la construction de la sécurité alimentaire 
structurelle et le renforcement des capacités des acteurs et la promotion 
d'une bonne gouvernance de la sécurité alimentaire. 

   
L’élaboration d’un plan de sécurité alimentaire s’articule autour de quatre  
(04) piliers essentiels à savoir : 
 
1 La Disponibilité  
2- l’Accès  
3- L’Utilisation 
4- La Stabilité dans l’approvisionnement 
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Les phases d'élaboration d'un plan de Sécurité Alimentaire s'identifient à celles d'un 
PDESC qui sont :  

1 - La phase de diagnostic 
        2 - La phase de concertation  

3 - La phase de Planification / Programmation 
4- La phase de validation /restitution 

   

MONOGRAPHIE SOMMAIRE DE LA COMMUNE 
 

            I / SITUATION ACTUELLE DE LA CMMUNE : 
 
La commune rurale de Falémé a été crée par la loi n° 96-059 du 4 novembre 1996 portant 
création de communes en république du Mali. Elle est dirigée par un conseil communal de 
11 membres issu des élections communales de mai 2004. 
La commune rurale de Falémé est située à l'ouest du cercle de Kayes sur le long du principal 
affluent du fleuve Sénégal; la Falémé d'où le nom de la commune. La Falémé constitue la 
frontière naturelle entre le Mali et le Sénégal. 
La commune rurale de Falémé est limitée: 

- Au nord par la commune urbaine de Fégui et la commune rurale de Sony ; 
- Au sud par la République sœur du Sénégal (village de Gathiary) et la commune 

rurale de Samé Diongoma ; 
- A l'est par la commune rurale de Kéméné -Tambo ; 
- A l'ouest par la Falémé qui la sépare du Sénégal. 

 
           1/ DONNEES PHYSIQUES : 

a/ Relief : 
Il est constitué par l'existence d'un sol plat caractérisé par la présence de quelques collines 
boisées au nord et au centre le Guidibiné et le Galanguidé. 
 Les sols argilo sablonneux existent et sont favorables à l'agriculture. 
 

b/ Climat : 
La commune rurale de Falémé se partage en deux zones climatiques du sud au nord. Au 
sud, on a un climat pré soudanien et sahélien au nord. Le climat est caractérisé par 
l'alternance de trois saisons : chaude, froide et pluvieuse. La période pluvieuse va de juin à 
septembre avec une moyenne de 500 mm à 600 mm de pluie par an. Les écarts de 
température sont de 18°c en saison froide (décembre-janvier) et de 45°c en saison chaude 
qui va de mars à juin. 
 

c/ Végétation : 
La végétation est pauvre et moins dense au nord et très dense au sud grâce à  l'abondance 
des pluies dans les zones de Digui et de Dakassenou. Mais cette végétation est aujourd'hui 
menacée par la coupe abusive du bois vert et les ravages des animaux transhumants des 
peulhs et maures non seulement du Mali mais aussi des pays tels que le Sénégal et la 
Mauritanie. 
La végétation se compose en grande partie d'arbres épineux, de baobabs et de rôniers. 
 

d/ Hydrographie : 
La commune est essentiellement arrosée (90 %) par la Falémé ; principal affluent du fleuve 
Sénégal. Il y a aussi le Sanoukollé qui est aussi important mais qui tarit dès l'arrêt des pluies. 
La Falémé tarit aussi par endroit de décembre à juillet. 
 
          2 / DONNEES HUMAINES : 
La commune compte environ 8 972 habitants composés en majorité de Soninkés, de Peulhs, 
de Bambaras, de Malinkés , de Kassonkés et de Maures.  
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La langue de toutes ces ethnies est parlée dans la commune. 
L'islam est la religion dominante. Cette population est fortement marquée par la migration 
qui est devenue une tradition en milieu Soninké. Elle concerne aussi bien les hommes que les 
femmes avec comme principale destination l'Europe, les Etats Unies et l'Afrique centrale. 
Les pratiques culturelles ancestrales sont scrupuleusement observées. Elles concernent : la 
circoncision, le baptême, le mariage, le port de pantalon et de pagne pour les jeunes 
garçons et filles qui les fait passer de statut d'enfant en majeur. Il y a aussi les fêtes religieuses 
comme le Ramadan, la Tabaski et le Maouloud.  
 
           3 / DONNEES ECONOMIQUES : 

 
        a/L' Agriculture : 

L'agriculture est la principale activité de la population. Elle occupe plus de 90% de la 
population. Mais c'est une agriculture pratiquée de façon itinérante et archaïque sur brûlis 
avec des outils traditionnels comme la daba et la charrue. Les espèces cultivées sont: le mil, 
le maïs, le sorgho, le gombo, l'arachide, le haricot et les tubercules. 
L'essentiel de la production locale entre dans la consommation donc son poids est 
négligeable dans le commerce. 
Quant au maraîchage, il est pratiqué dans la Falémé. 
 Les contraintes que connaît cette agriculture sont entre autres : 

- La mauvaise pluviométrie 
- L'avancée du désert 
- L'appauvrissement des sols 
- L'insuffisance d'équipements agricoles 
- Les difficultés d'approvisionnement en intrants agricoles. 

En plus de ces difficultés, il faut signaler le manque de bras valides dû à la migration. La 
majeure partie des hommes vit à l'extérieur. 
 

b/L'élevage : 
L’élevage constitue l'une des potentialités de la commune avec plus de 1876 ovins/caprins, 
315 asins et 20 équins. 
Il connaît un essor considérable, son potentiel dépasse ce qu'indiquent les chiffres à causes 
de la non mise à jour des données et de la mentalité hostile des éleveurs face au 
recensement des animaux pour des raisons traditionnelles surtout fiscales. Le commerce de 
ce  secteur tourne autour des produits laitiers mais aussi des animaux qui sont vendus vifs. 
Malgré ces atouts, l'élevage souffre des difficultés liées au manque d'aliment bétail, 
d'insuffisance de la couverture sanitaire, de l'inorganisation du secteur, du vol et du 
surpâturage. 
 

      c/ La pêche : 
la pêche est une activité traditionnelle des populations de la commune. Elle concerne 
principalement les Bozos, les Somonos et autres ethnies. La pêche est pratiquée de façon 
traditionnelle avec des moyens comme les filets lançants, dormants, traînants, les nasses et 
les lignes à hameçons. La production est faible et ne couvre même pas les besoins de la 
population locale. 
La modernisation de cette pêche contribuera à augmenter la production, à améliorer le 
revenu des pêcheurs et à créer une valeur ajoutée au niveau de l'économie locale. 

 
      d/ Le tourisme : 

la commune n'abrite pas de site touristique connu de ce nom. Mais avec l'avènement de la 
route Bamako- Kayes- Dakar qui passe par la commune, elle est devenue un carrefour, un 
véritable tremplin entre le Mali et le Sénégal. Dans cette optique, il s'avère nécessaire de 
doter la commune des infrastructures d'accueil pour bien jouer ce rôle. 
 

     e/ L'artisanat :
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L’artisanat n'est pas développé et reste l'apanage des hommes de castes : les forgerons, les 
cordonniers et les potiers. 
Le secteur souffre du manque d'organisation et du manque d'intérêt pour les populations. 
 

     f/ Le commerce : 
la vente des produits agricoles est très faible dans le flux commercial. Le commerce de 
bétail notamment les bovins et les petits ruminants est très florissant. Ce commerce intéresse 
non seulement les communes voisines mais aussi le Sénégal et la Mauritanie. Il connaît un 
essor avec la fin du bitumage de la route Kayes- Diboli- Dakar. 
 
4 / LES INFRASTRUCTURES EXISTANTES : 
                      a. Education : 
La commune compte 7 premiers cycles avec 39 salles de classes, 2 seconds cycles avec 6 
salles de classes, 7 medersas et 3 centres d'alphabétisation.  
 
Les contraintes liées à l'éducation sont entre autres : 

 la mauvaise fréquentation surtout des filles ; 
 l'insuffisance de mobiliers scolaires 
 le manque de clôture pour les écoles ; 
 l'insuffisance de personnel enseignant qualifié. 

Villages 1er cycle 2ème cycle Medersa Centre alpha Total 
Dakassénou 1 - 1 0 2 
Fouroukarané - - 1 - 1 
Digui 1 - 1 - 2 
Nayé peulh 1 - - - 1 
Diboli 1 1 1 - 3 
Dialambi 1 1 1 1 4 
Diabougou 1 - 1 1 3 
Samba Dramané 1 - 1 1 3 
TOTAL 07 02 07 03 19 

 
                     b. Santé : 
La commune dispose de deux (2) CSCOM un à Diboli et l'autre à Dakassenou, chacun de 
ces CSCOM dispose d'un médecin, d'un infirmier et d'une matrône. 
On note la présence d'un aide soignant à Dakassenou et d' une sage femme à Diboli. 
Mais dans le but d'améliorer la couverture sanitaire et de rapprocher les soins des 
populations, la construction de quelques dispensaires s'impose notamment à Dialambi, à 
Digui et à Nayé-peulhs. Il convient aussi de renforcer la capacité de ces deux (2) CSCOM 
par le recrutement de personnel et l'achat d'équipements adéquats. 
 
         c. Hydraulique : 
Il existe 7 puits à grands diamètres, 16 forages et une adduction d'eau potable. Mais dans le 
souci de mettre de l'eau potable à la disposition de toutes, les réalisations de quelques 
points d'eau potable s'avère nécessaire. 
 

Villages Puits à grand diamètre forages AEP Total 
Dakassénou 03 02 01 06 
Digui 01 01 - 02 
Fouroukarané - 01 - 01 
Nayé peulh - 01 - 01 
Diboli - 04 - 04 
Dialambi 03 03 - 06 
Diabougou - 02 - 02 
Samba Dramané - 02 - 02 
TOTAL 07 16 01 24 
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5/ LES SERVICES  DECONCENTRES DEL'ETAT ET AUTRES INTERVENANTS : 
           
         a /  Services déconcentrés de l'Etat : 
Les services basés dans la commune sont : l'Education, la santé, le service vétérinaire, la 
police et la gendarmerie la Douane et Trans rail SA .Les autres services à savoir : le sous 
préfet, le service de la conservation de la nature, le service de la pêche, de l'agriculture sont 
basés à Ambidédi poste siège de l'ex arrondissement où relève la commune. Ces services 
sont souvent sollicités par la commune et les populations dans le cadre de l'appui conseil. 
 

  b/ Autres intervenants : 
La commune manque de partenaires au développement. 
Quelques ONG interviennent notamment l'UNICEF dans le domaine de l'éducation et Stop 
Sahel dans le domaine de la micro finance. Le CCC qui est une structure de programme du 
Gouvernement intervient dans le domaine de l'appui conseil à travers l'administration 
communale, la gestion communale et la maîtrise d'ouvrage. 
 
 
                                   LES CONTRAINTES ET LES POTENTIALITES  

   
    I/  Les contraintes : 

Les principales contraintes auxquelles la commune est confrontée sont : 
 l'enclavement intérieur et extérieur de la commune 
 le manque d'aménagement hydro agricole 
 l'insuffisance d'eau potable 
 le faible taux de scolarisation surtout des filles 
 la dégradation de l'environnement dû à la coupe abusive du bois et à l'érosion 

pluviale 
 l'insuffisance de la couverture sanitaire 
 la mauvaise pluviométrie 
 le manque d'infrastructures sportives et culturelles. 

 
              II/  Les potentialités : 
Malgré ces multiples contraintes, des potentialités existent : 
 

- la Falémé qui tarit rarement 
- l'existence des terres fertiles à l'agriculture et au maraîchage ; 
- l'existence des matériaux de construction (sable, gravier…) ; 
- l'existence d'un cheptel important (ovins, caprins) ; 
- le nombre de la population et son engagement à soutenir le conseil communal. 
- La présence de la route nationale n°1 (RN1) ; 
- La présence de la voie ferrée; 
- Les migrants dont l'appui sont considérables dans l'économie ; 
- La situation géographique (frontière). 

 



Plan de Sécurité Alimentaire  
 

Agriculture 
Piliers Atouts / Potentialités Contraintes / 

Problèmes 
Solutions proposées Activités Indicateurs 

Disponibilités - Existence de terres 
cultivables 
 
- Existence de 
semences 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
- Existence de 
ressources humaines 
 
 
 
 
 
- Existence de  
cours d'eau (marigot, 
rivière) 
 

 - Insuffisance de 
matériels agricoles 
 
- Insuffisance 
d'engrais 
 
- Présence de 
déprédateurs 
 
-Erosion des sols 
 
 
 
- Manque 
d'encadrement des 
paysans 
 
-Manque 
d’organisation des 
paysans 
 
- Insuffisance de 
pluies 
 
- Divagation des 
animaux 
 
 

-Dotation en matériel 
agricole 
 
-Dotation en engrais 
chimique 
 
-Dotation en 
pesticide 
 
-Promotion des 
actions et mesures de 
LAE 
 
-Renforcement des 
capacités 
 
 
- Organisation les 
paysans 
 
 
- Maîtrise de l’eau 
 
 
- Gestion 
consensuelle de la 
divagation des 
animaux  

- Achat de matériels  
agricoles 
 
-Achat d'engrais 
chimique 
 
- Achat de pesticide 
 
 
- Reboisement  
 
 
 
- Formation des 
paysans 
 
 
- Création d'une   
coopérative 
 
 
- Réalisation de micro 
barrages  
 
- Aménagement de 
mares (riziculture) 
-Construction de 
parcs modernes 

- 150 charrues 
- 7 tracteurs 
- 150 semoirs 
-10 tonnes 
 
 
-1000 litres 
 
 
- Plantation de 1000 
pieds d'arbres 
 
 
 
 
 
 
- 1 coopérative agricole 
 
 
- 4 barrages  
 
 
 
- 2 mares 
 
-10 parcs 
 

Maraîchage 
 - Terres disponibles 

 
- Ressources 
humaines 
 

- Insuffisance de 
matériels 
 
- Manque d'engrais  
 

-Dotation en 
matériels 
 
-Dotation en engrais 
chimique 

- Achat  de matériels  
 
 
- Achat d'engrais 
chimique 

- 10 moto pompes 
- 100 arrosoirs 
- 100 binettes 
- 10 tonnes d'engrais 
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- Existence de cours 
d'eau (rivière, 
marigot) 
 

 
- Manque 
d'organisation  
 
 
- Manque d'eau pour 
toute la période du 
maraîchage 
 
-Manque 
d’encadrement 

 
-Organisation des 
maraîchers 
 
 
- Maîtrise de l’eau 
 
 
 
-Renforcement des 
capacités 

 
-Création d’une 
coopérative 
 
 
- Creusement de puits 
maraîchers 
 
 
- Formation des 
associations de 
femmes 

 
-1 coopérative 
 
 
 
- 5 puits 
 
 
 
- 100 femmes formées 
 

 Pêche 
 - Existence de 

matériels de pêche  
 
- Existence de cours 
d'eau 
 
 
- Présence de 
pêcheurs 
.  

- Insuffisance de 
matériels de pêche 
 
- Manque d’activités 
  de pisciculture 
 
- Manque 
d'organisation des 
pêcheurs 
 

- Doter les pêcheurs 
en  matériels 
 
- Développement de 
la pisciculture 
 
- Organisation des 
pêcheurs 

- Achat de matériels 
de pêche 
 
- Aménagement 
d'étangs piscicoles 
 
- Création  d'une 
coopérative de 
pêcheurs  

-Filets, pirogues 
 
 
- 3 étangs 
 
 
-1 coopérative 
  

Elevage 
 - Existence de bovins, 

ovins, caprins, asins, 
équins…) 

- Epizooties 
(maladies) 
 
- vol d'animaux 
 
 
- Insuffisance de 
pâturages 
 
- Manque 
d'organisation des 
éleveurs 
 
- Manque d'aliment 
bétail 

- Assurer une bonne 
couverture vaccinale  
 
- Sécurisation des 
parcs 
 
- Détermination des 
sites de pâturages et  
des zones de 
- Organisation des 
éleveurs 
 
 
- Dotation en 
d'aliment bétail 

- Construction  de  
parcs de vaccination 
 
- Création de 
brigades de 
surveillance  
-Délimitation des sites 
de pâturage 
 
- Création d'une 
coopérative  
 
 
-  Achat d'aliment 
bétails 

- 2 parcs de vaccination 
 
 
- 5 brigades de 
surveillance 
 
- 2 sites de pâturage 
 
 
- 1 coopérative  
 
 
 
-30 tonnes 
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Accès -Prêt 
-Héritage 
-Production locale 
-Achat 
-Troc 
-Maraîchage 
-Migration 
-Petit élevage 
-Pêche 

-Manque 
d’organisation des 
consommateurs 
-Insuffisance de 
revenus 
 
 
 
-Enclavement en 
période d’hivernage 

-Organisation des 
consommateurs 
 
-Promotion  des AGR 
 
 
 
 
-Désenclavement de 
la commune 

-Création d’une 
coopérative des 
consommateurs 
-Fabrication de 
savons 
-Teinture 
-Embouche 
 
-Aménagement et 
entretien de pistes 

-1 coopérative 
 
 
-Augmentation du 
pouvoir d’achat 
 

Utilisation -Traditionnelle 
-Viande 
-légumes 
-Lait  
-Poissons 
 
 
 
 
 
 
 

-Faible pouvoir 
d’achat 
 
 
-Faible variation des 
repas 
-Méconnaissance des 
techniques de 
conservation  

-Promotion des AGR 
 
 
 
-Diversification des 
repas 
-Amélioration des 
conditions de 
conservation 
-Organisation des 
séances de formation 
  

-Fabrication de 
savons 
-Teinture 
-Embouche 
-Formation à l’art 
culinaire 
-Achat de séchoirs 
 
 
-Formation aux 
techniques de 
séchage 

- Augmentation du 
pouvoir d’achat 
 
 
 
 
-15 séchoirs 

Stabilité -Exploitation des 
terres au moment 
opportun 
-Existence de stock 
-Banque de céréale 

-Enclavement 
pendant l’hivernage 
-Manque de 
magasins de 
stockage 

-Désenclavement de 
la commune  
-Bonne conservation 
des produits 

-Aménagement et 
entretien de pistes 
-Construction d’un 
magasin de stockage 

 
 
-4 magasins 
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    Cadre logique 

 
Piliers  

Contraintes 
Objectifs 
Généraux 

Objectifs 
Spécifiques 

Activités Résultats 
 

Intervenants Période Respon-
sable 

Disponibilité -Insuffisance de Matériel 
agricole  
 
-Insuffisance d'engrais 
chimique 
 
-Présence de déprédateurs 
 
 
-Erosion des sols 
 
 
 
-Insuffisance  
d'encadrement  
 
 
-Manque d’organisation 
 
 
-Mauvaise pluviométrie 
 
 
 
-Divagation des animaux 
 
 
-Insuffisance de matériel de 
maraîchage 
 
 
-Insuffisance d'intrants pour 
les maraîchers 

 
 
 
 
-Assurer 
l'autosuffisance 
Alimentaire 
Durable 
 
 
 
 
 
- Améliorer la 
prévention et la 
gestion des 
crises 
Alimentaires 
conjoncturelles 

-Doter les 
paysans en 
matériel 
-Doter en 
engrais 
chimique 
-Doter les 
paysans en 
pesticide 
-Promouvoir 
les actions 
et mesures 
de LAE 
-Renforcer 
les 
capacités 
 
-Organiser 
les paysans 
 
-Maîtriser 
l'eau 
 
 
-Parquer les 
animaux 
 
-Equiper les 
maraîchers 
 
  
-Doter les 
maraîchers 

- Achat de matériels  
agricoles 
 
-Achat d'engrais 
chimique 
 
- Achat de pesticide 
 
 
- Reboisement  
 
 
 
- Formation des 
paysans 
 
 
- Création d'une   
coopérative 
 
- Réalisation de micro 
barrages  
- Aménagement de 
mares (riziculture) 
-Construction de parcs 
modernes 
 
- Achat  de matériels  
 
 
 
- Achat d'engrais 
chimique 

-Mécanisation de 
l'agriculture 
 
-Augmentation du 
rendement 
 
-Diminution de 
l’infestation 
-Disponibilité d'eau 
-Restauration des 
sols 
 
 
-Maîtrise des 
techniques 
culturales 
 
-Organisation des 
paysans 
 
-Disponibilité de 
l’eau 
 
 
-Sécurisation des 
cultures 
 
-Augmentation de 
la production 
 
 
-Augmentation du 
rendement 

-Bénéficiaires 
 
- ONG,  
 
- Services 
Techniques 
de l'Etat,  
 
- Services 
Techniques 
des 
Collectivités 
Territoriales, 
 
 - CCC et 
autres 

2007 - 
2011 

Maire 
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-Manque d’organisation 
des maraîchers 
 
 
-Insuffisance d'eau 
 
-Manque d’encadrement 
des maraîchers 
  
 
 
-Insuffisance de matériel 
 
 
 
-Manque d’activité de 
pisciculture 
 
-Manque d’organisation 
des pêcheurs 
 
-Epizoties 
 
 
 
-Vol d’animaux 
 
-Insuffisance de pâturage 
 
 
 
-Manque d’organisation 
des éleveurs 
-Insuffisance d'aliments 
bétail 
 
 
 

en intrants 
-Organiser 
les 
maraîchers 
ménagères 
-Maîtriser 
l'eau 
-Renforcer 
les 
capacités 
des 
maraîchers 
-Doter les 
pêcheurs en 
matériels de 
pêche 
-Développer 
la 
pisciculture 
-Organiser 
les pêcheurs 
 
-Assurer une 
bonne 
couverture 
vaccinale 
-Sécuriser les 
animaux 
-Déterminer 
les sites de 
pâturage 
 
-Organiser 
les éleveurs 
-Approvi 
sionner en 
aliment 
bétail 
 

 
-Création d’une 
coopérative 
 
 
- Creusement de puits 
maraîchers 
- Formation des 
associations de 
femmes 
 
 
- Achat de matériels de 
pêche 
 
 
- Aménagement 
d'étangs piscicoles 
 
-Création  d'une 
coopérative de 
pêcheurs 
- Construction  de 
parcs de vaccination 
 
 
- Création de brigades 
de surveillance  
-Délimitation des sites 
de pâturage 
 
 
- Création d'une 
coopérative  
-  Achat d'aliment 
bétail 

 
-Organisation des 
maraîchers 
 
 
-Disponibilité d'eau 
 
-Maîtrise des 
techniques 
culturales 
 
 
-Equipement des 
pêcheurs 
 
 
-Augmentation de 
la production 
 
-Organisation des 
pêcheurs  
 
-Diminution des 
épidémies 
 
 
-Sécurisation des 
animaux 
-Disponibilité de 
pâturage 
 
 
-Organisation de 
éleveurs 
-Disponibilité en 
aliment bétail 
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Accès -Insuffisance de revenus 
 
 
 
- Enclavement en Période 
d'hivernage 
 
 
-Manque d'organisation 
des consommateurs 
 

 -Promouvoir 
les AGR 
 
 
-Désen 
claver la 
commune 
 
-Organiser 
les consom 
mateurs 

-Fabrication de savons 
-Teinture 
 -Maraîchage 
 
-Aménagement et 
entretien de pistes   
 
 
-Création d'une 
coopérative des 
consommateurs 

-Augmentation du 
revenu 
 
 
-Facilité de circuler 
 
 
 
-Organisation des 
consommateurs 

   

Utilisation  -Faible variation des repas 
 
 
-Méconnaissance des 
techniques de conservation  

 -Diversifier 
les repas 
 
-Améliorer 
les 
conditions 
de conserva 
tion 

-Formation des femmes 
à l'art culinaire 
-Achat de séchoirs 
-Formation des femmes 
 
 
 

-Alimentation 
variée 
 
-Bonne 
conservation des 
aliments 

   

Stabilité -Manque de magasins de 
stockage 
-Enclavement de la 
commune 

 -Stocker les 
produits 
-Désencla 
ver la 
commune 

-Construction de 
magasins de stockage 
-Aménagement et 
entretien de pistes  

-Bon Stockage des 
produits 
-Facilité de circuler 

   

 
  1 activité génératrice de revenu 
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Suivi-Evaluation: Indicateurs liées aux différentes composantes.  
Composantes Activités Indicateurs Coût (Francs cfa) Année d'exécution Localisation 
Disponibilité   Achat de matériels  agricoles 

 
 
-Achat d'engrais chimique 
- Achat de pesticide 
- Reboisement  
 
- Formation des paysans en 
technique culturale 
- Création d'une   coopérative 
- Réalisation de micro barrages  
- Aménagement de mares 
(riziculture) 
-Construction de parcs modernes 
- Achat  de matériels  
 
 
 
- Achat d'engrais chimique 
 
-Création d’une coopérative 
maraîchère,  
 
- Creusement de puits maraîchers 
 
- Formation des associations de 
femmes 
- Achat de matériels de pêche 
 
- Aménagement d'étangs 
piscicoles 
-Création  d'une coopérative de 
pêcheurs 
- Construction  de parcs de 
vaccination 

- 150 charrues 
- 7 tracteurs 
- 150 semoirs 
-10 tonnes 
-1000 litres 
- Plantation de 1000 pieds d'arbres 
 
 
 
- 1 coopérative agricole 
- 4 barrages  
- 2 mares 
 
-10 parcs 
 
- 10 moto pompes 
- 100 arrosoirs 
- 100 binettes 
- 10 tonnes d'engrais 
 
 
-1 coopérative des maraîchers  
 
- 5 puits 
 
- 100 femmes formées 
 
-Filets, pirogues 
 
- 3 étangs 
 
-1 coopérative des pêcheurs  
 
- 2 parcs de vaccination 
 

8 025 000 
56 000 000 
13 687 500 
2 600 000 
6 000 000 

A déterminer 
 
100 000 
 
100 000 
80 000 000 
A déterminer 
 
 2 500 000 
 
13 000 000 
250 000 
150 000 
2 600 000 
 
 
100 000 
 

40 000 000 
 

100 000 
 
10 000 000 
 
16 500 000 
 
100 000 
 
8 000 000 
 

-2007-2011 
-2007-2011 
-2007-2011 
-2007 
-2007 
-2007-2011 
 
-2007 
 
-2007 
-2007-2011 
-2007-2011 
 
-2007 
 
-2007-2008 
-2007 
-2007 
-2007 
 
 
-2007 
 
-2008-2010 
 
-2007 
 
-2008 
 
-2008-2010 
 
-2007 
 
-2008-2009 
 

- commune 
- commune 
- commune 
- diboli, 
diboli 
- commune 
 
- commune 
 
- DIBOLY 
Samba Dramane, 
DAKASSENOU, 
DIALAMBI 
 
 
COMMUNE 
COMMUNE 
- commune 
- commune 
- commune 
- DIBOLI 
DIBOLI,  
 
DAKASSENOU, 
DIALAMBI 
- commune 
 
- commune 
 
DIBOLI,DAKASSENO
U, DILAMBI 
Dakassenou 
 
Diboli , Samba 
Dramane 
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- Création de brigades de 
surveillance  
-Délimitation des sites de 
pâturage 
 
- Création d'une coopérative des 
éleveurs 

 
- 5 brigades de surveillance 
 
- 2 sites de pâturage 
 
 
- 1 coopérative  

 
100 000 
 
100  000 
 
 
100 000 

 
-2007 
 
-2007 
 
 
-2007 

 
- commune 
 
- commune 
 
commune 
- commune 
 

-  Achat d'aliment bétail -30 tonnes 1 950 000 -2007 commune 
-Fabrication de savons 
-Teinture 
 -Maraîchage 

 
Tous les groupements féminins 
 

10 000 000 
 

-2007 
 

- commune 
 

Accès 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

-Création d'une coopérative des 
consommateurs 

-1 coopérative 100 000 -2007 - commune 

 
-Formation des femmes à l'art 
culinaire 

 
100% DES FEMMES FORMEES 
 

 
200 000 

 

 
-2007 
 

 
- commune 
 

-Achat de  séchoirs -15 séchoirs  3 300 000 -2007 - commune 

Utilisation 

- Formation  des femmes aux 
techniques de séchages 

 2 970 000 2007  

 - Aménagement et entretien de 
pistes   

 
103 KM aménagés 

A déterminer -2008  
commune 
 

Stabilité 

- Construction de  
magasins de stockage  
 

- 4 magasins 20 000 000 -2007-2009 Dialambi, 
Dakassenou,  
Rouroukourané, 
diboli 

TOTAL 295 662 500   
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Programme annuel  2007 
Source Compos

antes 
Activités Indicateurs Coût total 

Commune Etat Partenaires 
Localisation 

- 30 charrues 1 605 000 160 500  1 444 500 - commune 
- 2 tracteurs 16 000 000 1 600 000  14 400 000 - commune 

- Achat de matériels  agricoles 
 
 - 30 semoirs 2 737 500 273 750  2 463 750 - commune 
 -Achat d'engrais chimique  -10 tonnes 2 600 000 260 000  2 340 000 - commune 
- Achat de pesticide -1000 litres 6 000 000 600 000  5 400 000 - commune 
 - Reboisement  - Plantation de 1000 pieds d'arbres A déterminer    - commune 
- Formation des paysans 1 formation des paysans 100 000 100 000   diboli 
- Création d'une   coopérative agricole - 1 coopérative  100 000 100 000   - diboli 
- Réalisation de micro barrages  - 1 barrage  20 000 000 2 000 000  18 000 000 DIBOLI 
-Construction de parcs modernes -5 parcs 1 250 000 125 000  1 125 000 - commune 

- 5 moto pompes 6 500 000 650 000  5 850 000 COMMUNE 
- 100 arrosoirs 250 000 25 000  225 000 - commune 

- Achat  de matériels de maraîchage 
 
 
 

- 100 binettes 150 000 15 000  135 000 commune 

- Achat d'engrais chimique  - 10 tonnes  2 600 000 260 000  2 340 000 - commune 
-Création d’une coopérative des maraîchers  -1 coopérative  

100 000 
 
100 000 

  
 

 
diboli 

- Formation des associations de femmes - 100 femmes  100 000 100 000    
 
-Création  d'une coopérative de pêcheurs 

 
-1coopérative 

 
100 000 

 
100 000 

  
 

dakassenou 
 

 
- Création de brigades de surveillance  

 
- 5 brigades de surveillance 

 
100 000 

 
100 000 

  
 

- commune 
 

 
-Délimitation des sites de pâturage 

 
- 2 sites de pâturage 

 
100 000 

 
100 000 

  
 

- commune 
 

Disponib
ilité 

 
- Création d'une coopérative des éleveurs 

 
- 1 coopérative  

 
100 000 

 
100 000 

  
 

Samba 
Dramanne 
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-  Achat d'aliment bétail 

 
-30 tonnes 

 
1 950 000 

 
195 000 

  
1 755 000 

 

       

-Fabrication de savons : -Teinture,  -
Maraîchage 

 10 000 000 
 

1 000 000 
 

 9 000 000 
    

- commune 
 

Accès 

 -Création d'une coopérative des 
consommateurs 

 100 000 100 000   diboli 
 

       
-Formation des femmes à l'art culinaire  200 000 200 000    
-Achat de  séchoirs -15 séchoirs 3 300 000 3 300 000   - commune 

Utilisatio
n 

- Formation  des femmes aux techniques de 
séchages 

 2 970 000   2 970 000 - commune 
- commune 

Stabilité  -Construction de magasins de stockage  
 

-2 magasins 10 000 000 1 000 000  9 000 000 
    

Diboli, 
dialambi 

TOTAL 86 042 500 9 594 250  76 448 250  
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